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 REDD+ Pratiques Inspirantes 

Favoriser la participation  
et le dialogue interculturel 
La Table Ronde des peuples autochtones 
d’Amazonie pour l’Environnement et le 
Changement Climatique en Colombie

  Résumé 

La mise en place de la Table ronde des peuples 
autochtones d’Amazonie pour l’Environnement 
et le Changement Climatique fait se rencontrer 
les peuples autochtones du Bassin de l’Amazone 
et les représentants gouvernementaux dans le but 
de créer un processus participatif et consultatif de 
développement de la stratégie nationale REDD+.

TLe caractère inspirant de ces pratiques 
REDD+ souligne l’importance d’un travail 
de collaboration et l’intérêt de renforcer  
les capacités d’un large éventail d’acteurs  

à participer au développement des politiques 
REDD+. 

La capacité de l’équipe de projet à évaluer la 
situation et à s’y adapter a permis de passer  
d’un programme de renforcement des capacités 
au niveau des communautés locales, à un 
mécanisme d’impact supérieur permettant le 
dialogue des parties prenantes clefs sur les 
politiques REDD+.

 Aper çu 

Part de ce programme, la Table ronde des 
Peuples Autochtones d’Amazonie pour 
l’Environnement et le Changement Climatique,  
a permis de confronter les points de vue des 
Peuples Autochtones, des ONG et des agences 
gouvernementales, afin de répondre aux enjeux 
de REDD+ en Colombie par à un processus 
participatif et intégré.

 L ES CHANGEMENTS ATTENDUS 

n � Une capacité de prise de décision accrue  
des peuples autochtones dans le processus  
de mise en place des politiques REDD+ 

n � Une participation accrue et plus efficace  
des peuples autochtones dans le processus 
d’élaboration de la stratégie REDD+  
à l’échelle nationale

n � Une communication et des échanges de 
connaissances accrus avec les peuples 
autochtones à propos des forêts.

Quoi
» � Les peuples autochtones 

participent au dialogue sur 
la stratégie nationale de 
REDD+ en Colombie

Qui
» � WWF Colombie 
» � Coordination des 

Organisations Indigènes 
du Bassin de l’Amazone 
(COICA) 

» � Organisation des  
Peuples Autochtones de 
l’Amazonie Colombienne 
(OPIAC)

» � Patrimonio Natural  
(Fond pour la Biodiversité 
et les Aires Protégées)

» � Ministère Colombien de 
l’Environnement et du 
Développement Durable 
(MADS)

Où
Bassin versant Amazonien 
de Colombie

Quand
De 2008 à aujourd’hui

Equipe de projet 
Javier Sabogal   
Mogollón (WWF–Colombie)  
jsabogal@wwf.org.co

Jorge Furagaro 
OPIAC
jfuragaro@gmail.com

La Table Ronde des Peuples Autochtones d’Amazonie pour l’Environnement et le Changement climatique en 
Colombie a été créé après plusieurs ateliers d’échange dans lesquels les communautés partagaient leurs réflexions 
et leurs préoccupations.
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 CONT EXTE 

Lors des débats clés du gouvernement colombien 
sur la politique REDD+, les populations autoch-
tones n’avaient pas l’opportunité d’exprimer leurs 
interrogations et leurs préoccupations, ce qui 
créait pour elles un sentiment d’incertitude.

Il était difficile pour le gouvernement colombien 
de parvenir à toucher l’ensemble des communau-
tés dont certaines vivent dans des endroits 
reculés. Pour résoudre la question, le WWF, 
l’OPIAC (Organization of Indigenous

Peoples of the Colombian Amazon), Patrimonio 
Natural, MADS, et la Coordination des 
Organsisations Indigenes du bassin Amazonien 
(COICA) se sont associés pour entreprendre  
un processus de renforcement des capacités  
qui permettrait aux peuples autochtones de se 
prononcer sur des questions essentielles comme 
le changement climatique, les services écosys-
tèmiques, l’adaptation, l’atténuation et REDD+. 
Cet effort, joint à la volonté du gouvernement  
de lier ces problématiques au processus de 
développement de la stratégie nationale REDD+ 
de Colombie a crée une dynamique participative 
qui a permis aux peuples autochtones de prendre 
part au dialogue.

 L ES PARTIES PRENANTES  

PARTIES 
PRENANTES 

DIRECTES 

PARTIES 
PRENANTES 
INDIRECTES 

PARTIES PRENANTES 
STRATÉGIQUES

PARTIES PRENANTES DIRECTES
Impliquées dans la conception du projet 

ils prennent les décisions et reçoivent 

les bénéfices.

n  OPIAC

n  COICA

n � Patrimonio Natural (Fond pour la biodiversité 
et les aires protégées)

n � Ministère Colombien de l’Environnement  
et du Développement Durable (MADS)

n  WWF

PARTIES PRENANTES STRATÉGIQUES
Fournissent le matériel, les ressources 

humaines et autres ressources.

n � Fond de Partenariat pour le Carbone  
Forestier (FCPF)

PARTIES PRENANTES INDIRECTES 
Influencent les pratiques sans être

directement impliquées.

n � Peuples autochtones du bassin versant 
Amazonien

n � Ministère des Affaires Etrangères 

n � Ombudsman

n � Entreprises privées qui génèrent des  
compensations pour le marché volontaire

Javier Sabogal Mogollón de 
WWF-Colombie.
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  Historique de développement  
	d u projet 

n � 2008: Les traders indépendants de crédit 
carbone commencent à arriver dans les forêts 
de l’Amazonie colombienne et proposent  
des contrats aux communautés autochtones. 
Des doutes quant à REDD+ se développent  
au sein du gouvernement. En parallèle, le 
WWF, la COICA et l’OPIAC s’associent pour 
développer des ateliers de renforcement  
des capacités afin de susciter la prise de 
conscience des populations autochtones  
et des communautés locales de l’Amazonie 
Colombienne quant au changement clima-
tique et à REDD+.

n � 2009: Réalisant l’importance de répondre  
aux enjeux de REDD+ au niveau national et 
de créer un espace pour le dialogue, plusieurs 
ONG constituent la Civil Society REDD+ 
Roundtable qui inclue le WWF Colombie, la 
Fundación Natura, The Nature Conservancy 
(TNC), Conservation International Colombia 
(CI), United States Agency for International 
Development (USAID) Et Ecoversa Corporation. 
La Fond pour l’Action Environnementale et 
l’Enfance (Fund for Environmental Action 
and Childhood) et le Fond pour la Biodiversité 
et les Aires Protégées (Patrimonio Natural) 
rejoignent par la suite la Table Ronde avec 
l’intention de développer de nouveaux 
mécanismes financiers pour la conservation. 
Parallèlement, le Ministère de l’Environnement 
et du Développement Durable colombien,  
la COICA, l’OPIAC, Patrimonio Natural et 
WWF décident de joindre leurs efforts pour  
le renforcement des capacités et s’accordent 
pour concevoir une stratégie REDD+ 
nationale pour l’Amazonie colombienne.

n � 2010–11: Les enjeux liés au carbone et le 
besoin d’un Consentement Libre, Informé  
et Préalable (CLIP) sont inscrits à l’agenda 
publique. Au niveau international, le fond de 
partenariat pour le carbone forestier (FCPF) 
approuve la plan de préparation à REDD+ 
(RPP) lors de sa réunion à Berlin. Le RPP 
reconnaît l’approche participative de la FCPF 
et conseille de renforcer le processus de 
sauvegarde, d’inclure d’autres partie prenantes 
et de mettre en place un système de suivi, 
mesure et vérification (MRV) du carbone qui 
prenne en compte les idées des populations 
autochtones. Au niveau national le 

gouvernement instaure la National REDD+ 
Strategy comme politique nationale.niveau 
régional le WWF, l’OPIAC,Patrimonio Natural, 
MADS et la COICA mettent en place des 
séminaires sur le changement climatique,  
les services écosystèmiques, l’adaptation, 
l’atténuation et REDD+ pour les populations 
autochtones et les communautés locales.

n � 2012: Le Ministère colombien de l’ Envi-
ronnement et du Développement Durable, 
crée un projet de résolution pour établir un 
registre des projet REDD+. L’OPIAC, avec  
le soutien de Patrimonio Natural et du  
WWF, crée La Table Ronde des Autochtones 
Amazoniens pour l’Environnement et le 
Changement Climatique (MIAACC en 
Espagnol). Son objectif: définir des espaces  
de prise de décision équitables pour analyser, 
discuter et parvenir à un consensus pour 
déterminer les politiques, les stratégies et les 
activités liées au territoire, à l’ environnement, 
au changement climatique et à REDD+.

 L ES RÉUSSITES 

n � La Table Ronde des Autochtones Amazoniens 
pour l’ Environnement et le Changement 
Climatique a été mise en place. Elle facilite  
le débat et le dialogue à propos de REDD+  
et a généré une prise conscience accrue de la 
nécessité de clarifier les processus en lien avec 
les marchés du carbone et les enjeux REDD+ 
similaires.

n � Les populations autochtones ont désormais 
leurs propres plans de gestion des forêts et 
leurs propres plans d’utilisation des terres  
qui sont intégrés aux initiatives REDD+.

n � Dix ateliers ont été réalisés et 700 personnes 
issues de 40 communautés locales ont été 
formées aux problèmes du changement 
climatique, des services écosystèmiques,  
de l’adaptation, de l’atténuation et de REDD+ 
en Amazonie Colombienne. D’importants 
enseignements ont été tirés tant au plan du 
contenu et de la méthodologie des ateliers 
qu’à celui de l’intégration de la connaissance 
et des points de vue des populations 
autochtones.

n � Cette approche participative pour construire 
des politiques et des stratégies nationales en 
Colombie a gagné la reconnaissance 
internationale.

EN AMAZONIE COLOM-
BIENNE DIX ATELIERS 
ONT ETE ORGANISES ET 
700 PERSONNES ISSUES 
DE 40 COMMUNAUTES 
AUTOCHTONES
ONT ETE FORMEES AUX 
ENJEUX DU CHANGEMENT 
CLIMATIQUE, DES SER-
VICES ECOSYSTEMIQUES, 
DE L’ADAPTATION, DE 
L’ATTENUATION ET DE REDD+

“�SUITE AUX EXPERIENCES  
DE PARTAGE DES 
CONNAISSANCES ET  
AU DIALOGUE AVEC  
LES POPULATIONS 
AUTOCHTONES ET LES 
COMMUNAUTES LOCALES, 
J’AI DORENAVANT LA 
CONVICTION QU’UNE PLUS 
GRANDE PARTICIPATION 
DANS LE PROCESSUS DE 
DEVELOPPEMENT DES 
POLITIQUES REDD+ EST 
VITALE SI L’ON VEUT 
OPERER DES CHANGEMENTS 
POSITIFS GRACE A REDD+”.  
Javier Sabogal Mogollón 
(WWF–Colombie)
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 L ES DÉFIS 

n � Manque de ressources financières et humaines 
adéquates. Le projet aurait pu bénéficier de 
donateurs et de partenaires supplémentaires.

n � Difficulté d’accès aux endroits reculés de 
l’Amazonie.

n � Vide juridique particulièrement en lien avec  
le Consentement Libre, Informé et Préalable. 
Le processus de consultation REDD+ doit être 
défini plus clairement.

 L ES ENSEIGNEMENTS TIRÉS 

n � La réussite du processus de développement 
d’une politique participative dépend de la 
promotion du dialogue et du partage des 
connaissances au sein d’un large éventail de 
parties prenantes. A l’origine chacun des 
acteurs et groupes (académiques, scientifiques, 
culturels etc.) soutenait ses propres idées. Au 
fur et à mesure que le dialogue progressait, 
ces points de vue ont fusionné en un proces-
sus collectif intégrant l’apport de chacun des 
acteurs. L’échange de ces différents points de 
vue a amélioré les idées du groupe et des 
individus, facilitant ainsi un développement 
solidaire et participatif des politiques 
publiques.

n  �Dans un processus de développement 
participatif d’une politique, les parties 
prenantes doivent définir leurs idées 
clairement mais s’adapter également aux 
besoins du groupe. Les représentants des 
ONG, des groupes autochtones et autres 
acteurs doivent savoir ce qu’ils veulent  
et en même temps faire preuve de flexibilité  
et de leur volonté d’adopter les changements 
nécessaires en fonction de la situation. Chacun 
des processus présentent des difficultés mais 
il est important de rechercher des alternatives 
pour les surmonter ou de choisir un moyen 
différent pour trouver une solution.

n � Le succès de la construction de politiques 
publiques se base sur l’intégration de deux 
approches: descendante et ascendante.  
Au niveau local il existe des connaissances 
importantes qui peuvent être bénéfique au 
niveau régional ou national, de la même façon, 
la volonté politique au niveau national peut 
apporter d’importants changements au niveau 
local ou régional. Intégrer ces approches 
accroît le taux de réussite des politiques. 

 AUT RES COMMENTAIRES 
n � REDD+, fut un temps, associé presque 

exclusivement aux projets carbone et aux 
marchés du carbone. Cela a créé des attentes 
financières dénuées de réalisme, fondées sur 
des informations incomplètes souvent 
fournies par des traders de carbone indépen-
dants ne suivant que des objectifs personnels. 
Comme le dialogue REDD+ a gagné en 
importance et a intégré un éventail plus large 
de parties prenantes, dont les populations 
autochtones et les communautés locales, sa 
capacité s’est accrue jusqu’à la mise en place 
de cadres légaux qui génèrent des profits plus 
élevés pour les populations et la nature.

n � Il est important d’intégrer une approche 
ascendante et participative pour développer la 
politique REDD+ en octroyant aux populations 
autochtones et aux communautés locales une 
large part de la participation. Alors que la 
consultation publique est obligatoire en 
Colombie pour les politiques publiques, il est 
important de ne pas seulement le reconnaître 
mais aussi d’avoir la capacité de mettre en 
œuvre un véritable processus consultatif et 
participatif. 

n � Les populations autochtones sont considérées 
comme des participants essentiels dans le 
dialogue de la Stratégie REDD+ Nationale 
colombienne non seulement d’un point de  
vue politique mais aussi pour la valeur de leur 
connaissance traditionnelle de gestion et  
de préservation des forêts. La participation 
des populations autochtones dans les forums 
internationaux est également vitale pour 
accéder aux ressources qui favorisent les 
processus locaux.

n � Ayant eu à gérer leur terre depuis des siècles, 
les populations autochtones ont une com-
préhension de longue date de l’utilisation 
zonale de leur territoire. Elles savent par 
exemple identifier les zones réservés unique-
ment à la pêche ou à la reproduction, et quels 
sont des lieux sacrés. Elles ont souvent leurs 
propres modes informels de gestion des terres, 
qui en restreignent l’utilisation et l’usage 
abusif. C’est pour ces raisons qu’il est impor-
tant d’intégrer les populations autochtones 
dans la planification de l’usage des sols dans 
un processus REDD+.
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